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L'ECOLOGIE AVANT LA PATRIE 

 

Tous ces hommes qui ont changé la France et qui se sont imposés. Il avait tellement apprécié que 

désormais lui aussi voulait devenir l'un de ses hommes. Eren travailla corps et âme pour rejoindre ces 

légendes. Ce jeune homme avait tout fait, jusqu'au jour où il avait  enfin atteint son objectif et arriva 

à entrer dans les élections présidentielles. A ce moment là il savait qu'il avait réussi et toute sa famille 

était fière de lui. Il avait réussi à entrer mais pas encore à gagner ces élections et il savait que pour 

gagner, il devait avoir une campagne électorale. Le projet d'Eren était que tout le monde aille bien, 

mais pour que cela se réalise il fallait que la planète  aille bien également. Pour lui c'était l'écologie 

avant la patrie, il ne voulait pas que cela s'arrête seulement à la France. Il voulait que les 

populations  connaissent le bonheur.  

Que toute la Terre soit en paix. Pour cela,  il fallait mettre en place un plan pour convaincre les 

gens  de voter pour lui. Son projet était de faire des bonnes actions humanitaires  afin que tout le 

monde ait une image positive de lui. Mais pour cela il avait besoin d'une équipe. Ni une ni deux, il 

pensa à ses amis, précisément un, Wahib Boualem, son meilleur ami. Il était comme lui, c'était comme 

son frère, ils avaient la même histoire. Wahib aussi a quitté son pays, l'Algérie, pour s'installer ici afin 

de faire des études de politique et Eren lui a promis que s'il devenait président il ferait de lui le premier 

ministre de France. Ce qui rendrait ses parents très fier de lui. Cette campagne ne se résumait pas à 

deux personnes. Il faut trouver d'autres personnes qui ont les mêmes idéaux . Après quelques 

semaines de recherche ils avaient enfin trouvé six personnes qui ont les mêmes  ambitions qu'Eren. 

Ces gens voulaient également le bien de la planète ; que ce soit écologiquement ou géopolitiquement. 

Parmi ces personnes se trouvaient : Lilya : une jeune libanaise, Ibrahim (surnommé Ibrah) : un 

congolais qui soutenait la cause suite aux problèmes de son pays, Rahman : un palestinien qui  était 

également pour son programme suite aux mêmes raisons qu'Ibrah, Rose : une française, Yuva : une 

kabyle qui aime protéger l'environnement qui l'entoure et pour finir Dalyla : une indienne qui aimait 

la nature. Maintenant que l'équipe complète  était présente, il fallait penser à un plan pour se faire 

connaître le plus possible. Car c'était bien d'être aux élections et d'avoir son équipe mais il fallait aussi 

grimper dans cette liste. Une discussion s'imposait. 

Wahib : Écoute Eren il va bien falloir que tu te fasses connaître...               

Yuva : Et positivement !  

Eren : Je le sais bien mais c'est pas si simple.  

Dalyla : Je peux gérer les affiches pour que les gens parlent plus de toi. 

Ibrah : Super, bonne idée. Et je  peux t'aider à distribuer les affiches dans les quartiers, là où y a pleins 

de jeunes comme nous. 

Rose : Moi,  je peux gérer les réseaux sociaux, faire des vidéos, des post, une communication 
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d'enfer !  Faut qu’on soit vu par un max de monde, surtout les jeunes. 

Rahman : C’est bien tout ça, mais faut aussi parler à des gens importants, des assos, des profs, des 

gens qui peuvent nous aider. 

Lilya : Et pourquoi pas, organiser des débats dans des collèges ou des lycées ? Comme ça, on prouve 

qu’on écoute les jeunes. 

Eren : Ouais, bonne idée… Faudrait aussi faire des trucs concrets, comme nettoyer un parc ou une 

plage,  aider des assos, montrer que nous sommes capables et que nous sommes dans l'humanitaire. 

Wahib : ça c’est grave bien, frère. Les gens verront qu’on fait vraiment des trucs, pas juste des 

promesses. 

Dalyla : Et ça fera des bonnes photos et vidéos pour les réseaux aussi, Rose pourra les poster. 

Eren : Ok, on fait ça. On organise une journée de nettoyage dans un parc ce week-end, on invite des 

gens, on fait des photos et des vidéos. On montre qu’on est là pour agir. 

Yuva : Parfait, je connais un parc où y a souvent des déchets, on peut commencer là-bas. 

Eren : Merci à tous, on va y arriver, j’en suis sûr. 

Tous étaient contents et motivés. Ils savaient que ça ne serait pas facile, mais ils voulaient vraiment 

changer les choses. 

Le week-end arriva vite. Toute l’équipe se retrouva devant le parc; Ils avaient apporté des gants, des 

sacs poubelles et des affiches avec le slogan d’Eren : “L’écologie avant la patrie”. 

Il y avait des passants qui les regardaient, certains curieux, d’autres surpris. Wahib, toujours à l’aise 

pour parler, alla vers eux. 

Wahib : Salut ! On nettoie le parc pour montrer qu’on peut tous prendre soin de notre Terre. Si ça 

vous dit de nous aider, vous êtes les bienvenus ! 

Peu à peu, des gens se joignirent à eux. Des jeunes du quartier, des parents avec leurs enfants, même 

des personnes âgées. Rose prenait des photos et des vidéos pour les réseaux sociaux. 

À la fin de la journée, le parc était bien plus propre. Ils étaient fatigués, mais contents. Eren regarda 

son équipe et les gens autour de lui. 

Eren : Vous voyez ? Quand on est tous ensemble, on peut vraiment faire des choses bien. C’est ça, 

l’humanité. Prendre soin de la Terre pour que tout le monde vive mieux. 

Dalyla : Si on continue comme ça, les gens vont comprendre notre message. 

Yuva : Ouais, parce que l’écologie, c’est pour tout le monde. Si la Terre va bien, on va tous mieux. 

Ils décidèrent de refaire ce genre d’action souvent, de parler dans les écoles, d’organiser des 

événements pour montrer que l’écologie, ce n’était pas juste des mots. Petit à petit, le nom d’Eren 

commença à circuler. On parlait de lui comme d’un jeune qui voulait vraiment changer les choses, 

pour tous les humains, pas juste pour un pays. 

Les semaines passèrent, et l’équipe d’Eren continuait ses actions. Ils organisaient des nettoyages de 
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rues, des discussions dans les collèges et les lycées, des réunions dans des maisons de quartier. Partout, 

ils répétaient leur message : “L’écologie avant la patrie”, parce que sauver la Terre, c’était sauver tout 

le monde. 

Un jour, Wahib arriva avec une idée. 

Wahib : Eh, les gars, j’ai pensé à un truc ! On devrait organiser une grande journée pour réunir plein 

de gens. Un événement où on parle d’écologie, mais aussi de solidarité. 

Ibrah : Ouais, genre un truc avec des stands, des ateliers pour les enfants, des activités. Ça peut attirer 

du monde ! 

Lilya : On pourrait inviter des associations qui bossent pour la planète et des personnes d’origines 

différentes. Ça montrerait qu’on est tous concernés. 

Eren : J’adore l’idée. On pourrait appeler ça la “Journée de l’Humanité et de la Terre”. On parle de 

protection de la planète et du respect entre les gens. 

Rahman : Et on fait des affiches simples, colorées, avec notre slogan bien visible. Rose, tu pourrais 

gérer ça sur les réseaux ? 

Rose : Comptez sur moi ! On va en parler partout, TikTok, Insta… Les jeunes vont kiffer ! 

Le jour de l’événement, le parc était rempli. Des familles, des jeunes, des personnes âgées, des gens 

de tous les horizons étaient là. Il y avait des stands sur le tri des déchets, des ateliers pour créer des 

objets recyclés, des discussions sur les droits humains et des animations pour les enfants. 

Eren prit la parole à la fin de la journée : 

Eren : Merci à tous d’être venus. On est ici parce qu’on croit tous en la même chose : une planète en 

bonne santé, c’est une humanité plus forte. Peu importe d’où on vient, on partage la même Terre. 

L’écologie avant la patrie, parce qu’on est tous humains avant tout. 

Le public applaudit, et Eren sentit son cœur battre fort. Son message touchait les gens. Il savait que 

la route serait encore longue pour les élections, mais ce jour-là, il se sentit plus proche de son rêve. 

Après l’événement, les réseaux sociaux étaient remplis de photos et de vidéos. On parlait d’Eren et 

de son équipe comme des jeunes pleins d’espoir qui voulaient vraiment changer les choses. La 

campagne électorale prenait de l’ampleur, et l’idée d’une humanité unie autour de la Terre 

commençait à grandir. 

Eren et son équipe continuaient à gagner en popularité. Leur message “L’écologie avant la patrie” 

touchait de plus en plus de monde. Dans les sondages, Eren était presque qualifié pour le second tour 

des élections présidentielles. Tout se passer bien, mais un obstacle inattendu apparut : Felipe. 

Felipe était un autre candidat, plus âgé, très expérimenté en politique. Il venait d’une famille influente 

et connaissait bien les coulisses du pouvoir. Contrairement à Eren, Felipe misait sur un discours 

patriotique fort. Son slogan était “La patrie avant tout”. Pour lui, la priorité était la force du pays avant 

les questions écologiques. 
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Au début, Felipe ne prenait pas Eren au sérieux, le voyant comme un jeune idéaliste. Mais en voyant 

l’élan que prenait la campagne d’Eren, il changea de stratégie. 

Felipe commença à manipuler l’opinion publique pour retourner certaines personnes contre Eren. Il 

diffusait des rumeurs disant qu’Eren voulait sacrifier les emplois industriels pour “sauver des arbres” 

ou qu’il préférait aider la planète plutôt que les citoyens français. Il insista aussi sur le fait qu’Eren et 

la majorité de son équipe étaient des immigrés ou des enfants d’immigrés. Il jouait sur la peur et les 

préjugés, insinuant qu’ils ne comprenaient pas les “vrais problèmes” des Français. 

Lors de débats télévisés, il lançait des piques subtiles : 

Felipe : “C’est bien beau de vouloir sauver le monde, mais avant de penser à la planète entière, 

pensons à nos travailleurs ici, en France. Et puis, est-ce que ceux qui n’ont pas grandi ici savent 

vraiment ce qu’est la France ?” 

Petit à petit, certains commençaient à douter. Des travailleurs craignaient pour leur emploi, des 

agriculteurs pensaient que les projets écologiques d’Eren allaient les freiner. Et certains se laissaient 

influencer par les discours de Felipe, pensant qu’Eren et son équipe n’étaient pas “assez français” 

pour comprendre leurs soucis. Wahib remarqua des commentaires négatifs sur les réseaux sociaux : 

“Eren pense plus aux arbres qu’à nos familles.” 

“Il veut sauver le monde, mais qui va sauver nos usines ?” 

“Ils viennent d’ailleurs, comment ils peuvent savoir ce qui est bon pour nous ?” 

“L’écologie avant la patrie ? Et la France alors ?” 

L’équipe d’Eren se retrouva pour en discuter. 

Wahib : Felipe est en train de nous diviser. Il fait croire aux gens que ton projet est contre eux, et il 

joue aussi sur nos origines. 

Rose : Sur les réseaux, ça devient compliqué. Certains disent qu’on n’a pas notre place pour parler de 

la France. 

Rahman : Il joue sur la peur et les préjugés, c’est malin. Mais on doit réagir. 

Eren se sentait partagé. Son but était d’aider tout le monde, peu importe les origines ou les cultures. 

Mais Felipe le faisait passer pour un ennemi des travailleurs et des citoyens français “de souche”. 

Dalyla : On doit montrer que ton projet est pour les gens et pour la planète. Que l’écologie, c’est pas 

contre les emplois, mais pour un futur durable. Et que nos histoires différentes, c’est une force, pas 

une faiblesse. 

Yuva : On pourrait rencontrer des travailleurs, des agriculteurs, écouter leurs peurs et leur expliquer 

notre vision. Et montrer aussi que nos parcours nous donnent une vision plus large, plus humaine. 

Eren prit une grande inspiration. Il savait que s’il voulait gagner, il ne pouvait pas laisser Felipe 

détruire ce qu’il avait construit. Il fallait qu’il montre à tout le monde que l’écologie avant la patrie, 

c’était aussi l’humanité avant tout, peu importe les origines. 
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Eren et son équipe savaient que la situation devenait de plus en plus tendue. Felipe était un redoutable 

adversaire, et il utilisait tous les moyens à sa disposition pour semer la division parmi les électeurs. 

Mais au fond, Eren avait un atout de taille : son équipe, une équipe soudée, diverse, et qui croyait 

fermement en un avenir où l’humanité était au centre de tout. 

Le plan d’Eren était simple : ne pas céder à la peur. Au contraire, il fallait montrer la force de la 

diversité. Chaque membre de l’équipe avait une histoire différente, mais ensemble, ils incarnaient 

l’espoir et la solidarité mondiale. Ils n’étaient pas là pour diviser, mais pour unir. Et cela, Eren en était 

certain, les gens allaient le comprendre. 

Le lendemain, l’équipe se réunit dans leur local de campagne pour définir la stratégie à adopter. Eren, 

calme mais déterminé, prit la parole. 

Eren : “On sait ce que Felipe essaie de faire. Il joue sur nos origines, il essaie de nous opposer aux 

Français. Mais il oublie une chose : la France, c’est aussi nous. C’est nos histoires, nos luttes, nos 

rêves. Tout ce qu’on fait, c’est pour un futur meilleur, pas juste pour une poignée de personnes.” 

Wahib, qui ressentait fortement la pression, réagit avec enthousiasme. 

Wahib : “Oui, on doit leur montrer que l’écologie, ce n’est pas juste une question de nature, c’est une 

question de justice sociale. Que chaque individu, peu importe d’où il vient, mérite un avenir sain et 

équitable.” 

Rose, toujours active sur les réseaux sociaux, proposa une idée. 

Rose : “Et si on faisait une vidéo avec chaque membre de l’équipe qui parle de son histoire ? Montrer 

qu’on est tous issus de parcours différents, mais qu’on veut la même chose : un monde plus juste et 

durable.” 

Ibrah, le plus pragmatique, pensa à une autre approche. 

Ibrah : “Pourquoi ne pas organiser une grande rencontre avec des travailleurs, des agriculteurs, des 

citoyens de toutes origines ? Créer une plate forme où tout le monde pourrait s’exprimer, nous parler 

de leurs problèmes, et montrer que notre projet est là pour tout le monde.” 

Dalyla, en écoutant ses amis, ajouta une idée qui marquerait les esprits. 

Dalyla : “Et on pourrait aussi organiser une grande marche de solidarité. Pas seulement pour 

l’écologie, mais aussi pour l’humanité, pour montrer que peu importe notre passé, notre couleur de 

peau, notre origine, on est tous concernés par l’avenir de cette planète.” 

Eren, touché par l’engagement de son équipe, acquiesça. 

Eren : “Je suis d’accord avec vous tous. Nous devons montrer à ceux qui doutent que nous sommes 

la France. Nous, les enfants d’immigrés, nous avons la même envie de faire grandir ce pays que ceux 

qui sont nés ici. On est là pour tous, et ce que nous proposons est un avenir où tout le monde a sa 

place.” 

Ils décidèrent donc de créer une grande campagne intitulée “L’humanité avant tout”, où chaque 
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membre de l’équipe parlerait de ses racines et de ce qu’il voulait apporter à la France. Ils préparèrent 

des vidéos de témoignages, des photos, des articles. Ils publièrent également un manifeste dans lequel 

ils expliquaient leur vision de la France : une nation diverse, solidaire et respectueuse de 

l’environnement. 

Le jour de la première grande marche de solidarité arriva. Des centaines de personnes de toutes 

origines se rassemblèrent. C’était un moment émouvant où Eren et son équipe marchaient aux côtés 

de Français de toutes les régions, de toutes les couleurs, de tous les âges. Des pancartes de toutes 

sortes étaient brandies : “Pour une France unie et écologique”, “L’écologie avant la patrie, l’humanité 

avant tout”. 

Felipe, de son côté, essayait de décrédibiliser cet événement. Il attaquait encore Eren sur ses origines, 

insistant sur le fait qu’il ne comprenait pas les “vrais” problèmes des Français. Mais au fur et à mesure 

que les images de la marche se répandaient sur les réseaux sociaux, les commentaires changeaient. 

Des citoyens écrivaient : 

“On ne parle plus de politique, on parle de valeurs humaines.” 

“Cette marche, c’était plus qu’un simple rassemblement, c’était une manifestation d’espoir.” 

“Eren et son équipe, eux, ils ont compris qu’on ne peut pas parler de la France sans parler de tout le 

monde.” 

Le vent commençait à tourner. Felipe commençait à perdre du terrain, et Eren, avec son équipe, voyait 

leur vision de la France se concrétiser. Ils savaient qu’il restait encore beaucoup à faire pour 

convaincre le pays entier, mais une chose était claire : l’humanité avant tout, c’était leur force, et 

bientôt, ce serait la force de toute la nation. 


